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Comme un voyage… 
 
A partir d’une image sur le voyage, 
collée sur une page blanche, chaque 
participant propose un titre pour cette 
image. 
 
Avec tous les mots recueillis, chaque 
participant écrit un texte court qui 
commence par : 
« Si c’est le nez qui lève la tête… » 
 

Entre ciel et terre 
 
Après une lecture silencieuse 
personnelle, lecture à voix haute du 
haïku offert par l’animateur. 
Chacun va se constituer un corpus de 
mots jusqu’à l’écriture d’un texte court 
qui commence par : 
« Si c’est le doigt qui lève le bras… » 
 

En avant… 
 
L’inducteur de cet atelier est la sculpture 
sur bois « En avant » d’Alain Bourdel. 
Chacun réagit à la sculpture avec des 
mots ou des groupes de mots. 
D’écriture en écriture, chacun écrira un 
texte qui commence par : 
« Si c’est l’orteil qui lève le pied… » 
 



Comme un voyage : 21 octobre 2017  
 
 
Si c’est le nez qui lève la tête… 
 
…c’est pas l’automne au bord du lac 
Ni les tempêtes de mots dans le désert 
C’est quoi alors ? 
Les signes de la musique ne trompent pas 
C’est moderne 
C’est à l’écoute du temps 
C’est l’arabesque de Paul Woo Fon 
Talons levez, orteils levez 
L’amour nous sourit. 

Yves 
 
… l’élongation faufile la respiration 
Les mouvements et la façon 
Une réalité qu’on trouve à travers la ville 
donne des gestes criminels 
La victoire n’est pas misérable 
Si on est en bonne compagnie. 

Jb. Z. 
 
… alors les jambes vont beaucoup mieux 
Entrainement tous les jours 
Avec un fond de musique indispensable 
Pour la motivation individuelle. 

Pierre 
 
La tempête sur le Te(nez)nez 
Attendra que l’Atlantique 
Engloutisse le DRAKKAR 
Dans la vague 
Des idées reçues ! 
Et des postures esthétiques. 

jc. D. 

… c’est respirer autrement 
Respirez expirez avancez avec légèreté 
Faire des mouvements 
Voyagez dans sa tête 
Le taïchi est un loisir 
Mais si c’était la solution 
Pour s’épanouir et profiter 
Du panorama sur la montagne 
Lors du renouveau du printemps. 

Odile 
 
… le regard ira au plafond 
Les bras seront des palmiers 
Et leur racine mes pieds 
La marche, tempête pour certains 
Sera voyage pour d’autres 
Vers un lagon bleu 
Infiniment petit et pourtant si grand 
Le savoir me rajeunira 
Et j’aurai la terre dans l’œil 
Si grande et pourtant si petite 
C’est l’œil du monde. 

e. A. 
 
… sous et avec le chant du coq 
Elles inspirent et expirent l’air du temps 
Des chapeaux des couronnes de fleurs 
Où sont-elles cachées ces demoiselles qui vont et viennent. 

c. H. 
 
… tu n’es jamais à bout de souffle 
Ta maison prend son envol vers le ciel 
Tu ne seras plus apeurée dans la Forêt Noire 
En pétrolette tu parcourras le Tour du Monde 
Tu chevaucheras un poisson bicyclette à voile 
Tu poseras tes bagages pour voyager à l’intérieur de toi. 

e. B. D. 



Entre ciel et terre : 22 octobre 2017 
 
Si c’est le doigt qui lève le bras… 
 
… l’enfant ira avec joie sur le chemin de la Voie Lactée 
Rêver de Dieu sur son nuage ou sous un éclair blanc. 

Yves 
 
… la tempête a nettoyé le ciel, chassé les odeurs 
Le soleil est apparu derrière la colline 
Poussière d’étoile qui tombe dans la forêt 
Fuit le long de la rivière 
Laisse les nuages crier dans la jungle. 

e. D. 
 
… 365 jours par an c’est long 
Après l’automne la forêt magnifique de couleurs 
L’hiver arrive au galop 
Hoplà 
La tempête et la tristesse de l’hiver 
Bien couvert par un chapeau ou une cagoule 
Pour affronter l’hiver glacial 
Le printemps arrive au galop lui aussi 
Plein de couleurs. 

p. B. 
 
… c’est Pégase le cheval qui laboure 
Pour les semailles du printemps 
Quand la rivière sort de son lit 
C’est l’enfant qui rêve à l’école. 

a. P. 
 
… l’enfant, chapeau sur la tête 
Sabots aux pieds, sur son cheval 
Traverse la prairie en chantant 
Pour rejoindre l’auberge au bout de la route. 

Christian 

 
… l’eau claire jaillit de la terre 
Le vent doux souffle dans les fougères 
Les fleurs multicolores illuminent les herbes 
Le soleil et la lune tournent 
Le chant liturgique monte vers les astres. 

Dominique 
 
… c’est le chemin qui devient route 
C’est la bise qui chasse les nuages 
C’est l’humus qui fait pousser les fougères 
C’est le torrent qui se transforme en rivière 
C’est le printemps qui amène l’automne 
Et c’est mon cœur qui garde ton souvenir. 

Odile 
… le vent chasse les nuages 
Les chapeaux s’envolent 
En automne les fougères jaunissent 
Les couleurs de feu apparaissent 
Maintenant il faut des sabots 
Pour aller voir le cheval 
Et le rentrer à l’auberge 
Les ibiscus nous ont ravis tout l’été 
Ce n’est plus qu’un souvenir. 

a .Krajka 
 
… la fleur de Vénus en vente 
Chez le marchand d’illusions 
Pour l’enfant qui est identique à l’ange 
L’envol d’un avion 
Envie le souvenir qui met en vente 
Le revenant dans la tombe 
Creusée par le labour du sillon 
Pareil en vente au brouillard 
Jeu en vente 
Sous les regrets éternels de la vapeur. 

Bernard 1 



 
… sur la logue route d’automne 
Le vent et la tempête 
Feraient le périple 
Au cœur des Alpes 
A Autrans 
Ville paradisiaque. 

Bernard 2 
 
…le singe grimpera à l’arbre 
Le cheval imitera Pégase 
Aïdo entreverra l’arc-en-ciel 
Le gong sera tonnerre 
La musique céleste 
Le vent deviendra bise 
Le soleil embrassera la lune 
Et la terre touchera le ciel. 

e. A. 
 
…il tape sur des bambous 
Et il est numéro 1 
Dans sa ville il est musicien 
Et ça lui va bien 
Toi ma doudou tu n’y peux rien. 

c. H. 
 
…l’oisillon angélique ne tombera plus du nid 
La mélodie ombragée des fougères 
S’élèvera dans les blancs cumulus 
La route de l’espoir cheminera 
Dans les courants d’air des migrants 
Les rescapés du vent violent de l’automne 
S’envoleront dans le ciel étoilé d’espérance. 

e. B.D. 
 
 
 

… le vent 
L’automne 
Dans les bambous 
Résonnera 
Du cri du singe 
L’année du bœuf 
Entre au Mausolée 
Bonze 
Frileux ! 
 



En avant : 23 octobre 2017 
 
Si c’est l’orteil qui lève le pied… 
 
… alors la mamie musclée 
Dit à la concubine pure 
Que son ami est dur 
A petits pas collés serrés 
Les trappeurs crépus de la troupe 
Marchent vers les mangues élancées 
Et se poilent en mangeant la soupe. 

Yves 
 
… la légèreté et la grâce 
De cette sculpture 
La nudité 
La chaleur dégage 
Un ensemble harmonieux 
Magnifique ! 

p. B. 
 

… à la Saint-Biose 
Ta nudité 

Svelte mais morose 
Ondulations 
Les vagues 

De l’Equinoxe 
Engloutiront 
Les marches 
A petits pas 

Un mammouth 
Lunatique 

Barrit dans le vent 
De la steppe 

« Qui ne dit mot consent ! » 
j.c.D. 

 

 
… la marche pourra se déclencher 
Non pas à petits pas serrés 
Sans sabots, dans une forêt très boisée 
Accidentée, où furtivement 
La danse des mammouths 
Se mettra en mouvement 
Sans allure. 

Monique 
 
…la randonnée sera comme 
Un escalier qui se déboite 
L’ondulation des corps 
Se déhanchant à l’infini 
Attire les voyeuristes. 

Maryse 
 
…la marche n’est pas fuite en avant 
Ni saut dans le vide 
C’est une ondulation 
Qui sans provocation 
A la perfection 
D’un cocktail frappé. 

Gérard 
 
…je percerai le vent 
A petits pas feutrés 
Sur les feuilles mortes 
Au pied des arbres 
Fardés de neige 
J’écouterai le chant 
Empli de sagesse 
De la nature 
Pleine de grâce 
Et de souplesse. 

Julie 
 



…on s’élance en avant 
Pas de vitesse 
Pas de performance 
Défiler en tenue de soirée 
Comme un mannequin 
Serait trop savant ! 
Danser en transe 
Sur un rythme sexy 
Relèverait de la prouesse ! 
Ici on marche 
Pour notre santé 
Pour notre prospérité 
Plus de tristesse 
Ça circule 
A petits pas on ondule 
En grande complicité 
On se met à poil 
Quelle veine ! 
Et vers la vieillesse 
On traverse un paradis ! 

Armelle 
 
… avec complicité des autres orteils 
En ondulation dénudée 
Redresse la colonne 
Grâce à la souplesse des pas 
Une marche rapide et dosée 
Comme un bolide gracieux et élancé 
Peut être évidemment dévêtue. 

Bernard 2 
 
… la marche devient légère 
Et dans la complicité du couple 
On avance en équilibre 
Serrés jusqu’à atteindre l’harmonie 
Comme dans un opéra. 

Odile 

… en silence le pas élancé 
Le corps souple 
Ondule à travers le chemin 
Après avoir marché 
A travers le désert 
Oh ! Silence, Byzance apparait 
Comme sur une estampe 
Méditez ! 

Valérie 
 
... le pied dans son sabot sera léger 
L’ogresse marchera en souplesse 
Sur le lac gelé 
Détendu, redressera le nez vers le ciel 
En pensant au miel 
Dans l’arbre veiné de bleu. 

e. A. 
 
… tu seras souple par étape 
L’émotivité que tu as journellement 
Te rendra régulier 
Et le fondant royal que tu as dans des contrées lointaines et 
sinueuses 
Ce sera toi 
Rien que toi 
En harmonie originale. 

c. H. 
 
… les baguettes guettent les allumettes 
Les vagues se gavent de frissons dévêtus 
La concubine se love 
Dans les bras chevaleresques 
De l’harmonie 
A petits pas menus 
L’humaine osmose rêve en vers 
Pour la frondeuse amazone. 

e. B. D. 
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